
 BON DIMANCHE            Fin janvier 2023



  


 
UNITE PASTORALE VISE-BASSE-MEUSE—————————————

Quelques nouvelles de Willy


Parti au pays à la mi-décembre, Willy a pu nous 
donner quelques nouvelles, bien qu’il ait perdu son 
téléphone et que les conditions de vie sont bien 
difficiles là où il réside. Merci à son équipe FR de 
nous avoir partagé ces nouvelles dont voici 
quelques extraits.


« Je suis arrivé à Kinshasa après un long périple 
de plus de 23h de vol. J'ai encore les effets de la 
fatigue mais elle va passer… » 


« Chers amis, dans le calendrier grégorien, on fête 
l'épiphanie aujourd'hui. Je vous rejoins dans la 
marche de demain  (Ndlr : marche à l’étoile FR à 
Lanaye) pour que nous nous retrouvions dans la 
petite case de Joseph et de Marie, symbole de 
l'accueil, de l'hospitalité et de la tolérance. 
Marcheurs de l' Étoile soyons porteurs d'une joie 
sincère et partagée ». 


« Que 2023 nous apporte plus des larmes de joies 
que de peines ou de deuils. J'ai fait l'expérience 
d'un Nouvel An sans contact digital ou simple 
téléphone. Cela m'a rappelé mon enfance à la 
campagne tropicale congolaise. Kinshasa est 
d'ailleurs un grand et gros village tropical où 80% 
de la population est privée d'électricité et d'eau 
courante. Il y a pire que ça. Rares sont les familles 
où on sait prendre plus de deux repas par jour. Ce 
fait m'a conduit à ne pas dire la messe de Noël 
dans une église. Que prêcher à cette foule des 
gens sans lendemain.  C'est un problème de 
conviction personnelle ».  


« C'est difficile de se reposer à Kinshasa. Quand il 
pleut, vous marchez dans la boue ou les 
automobilistes vous aident à colorer vos vêtements 
de la couleur noire pure. Quand il ne pleut pas, 
vous avez droit à un bain de poussière; le tout bien 
drapé de grandes chaleurs.  humides. 

Quand je n'ai pas de courses à faire, mon unique 
sortie est celle de ma petite marche matinale à 
6h30. Je ne me couvre pas la nuit. Malheur à vous 
si vous habitez près d'une église de réveil. 
Certaines   prient jusque 23h. D'autres 
commencent leur prière à à 4h du matin, juste au 
moment où la fraîcheur commence à s'installer.

Ce tableau noir contraste avec le sourire de ces 
infortunes… »  W.M.


Et Quelques nouvelles… 


Willy devrait rentrer du Congo vers la mi-mars. 
Ignace, lui est toujours au Bénin et devrait être de 
retour chez nous le 19 février. Désiré est souffrant 
(nous lui souhaitons un bon rétablissement !). 
Gabriel, le curé de de l’UP Dalhem a été hospitalisé 
et est indisponible pour plusieurs semaines ;  le 
curé de L’UP de la vallée du Geer est au Cameroun 
et reviendra le 11 février. Heureuse solidarité 
sacerdotale et des équipes pastorales qui permet 
tant bien que mal d’assurer des célébrations et 
certains services en paroisse ou au CHC à 
Hermalle ! Enfin, depuis un mois, à la demande de 
son Patriarche et en accord aves les évêques,  
Fady  célèbre la messe maintenant aussi à 
Bruxelles avec la communauté arménienne 
catholique. (Il continue à habiter à Wandre et à 
rendre des services dans notre UP) Nous lui 
souhaitons plein succès dans cette mission qui lui 
tient à coeur.

——————————————————————


HORAIRE DES MESSES  

Samedi 4 février:


17h30 : Aubin-Neufchateau

18h00 : Devant-Le-Pont


Dimanche 5  février. 

  9h30 : Wandre

11h00 :  Cheratte-Haut

11h00 :  Visé Fête de Saint-Hadelin


Samedi 11  février:


17h30 : Richelle

18h00 : Devant-Le-Pont


Dimanche 12  février:

  9h30 : Wandre

11h00 : Cheratte-Haut

11h00 : Visé


Samedi 18 février:


17h30 : Cheratte-Bas

18h00 : Devant-Le-Pont


Dimanche 19  février:


   9h30 : Wandre

  11h00 : Visé + Baptême

  11h00 : Lanaye

——————————————————




Oui à la paix ! 


Un texte et des gestes forts !


Quelques extraits de la RENCONTRE du 
pape François cette semaine avec les 
victimes de la violence dans l’est du 
Congo.


Chers frères et sœurs !


Merci pour le courage de ces témoignages. 
Face à la violence inhumaine que vous avez 
vue de vos yeux et éprouvée dans votre chair, 
on reste sous le choc. Il n’y a qu’à pleurer, 
sans paroles, en restant en silence. Bunia, 
Beni-Butembo, Goma, Masisi, Rutshuru, 
Bukavu, Uvira, des lieux que les médias 
internationaux ne mentionnent presque 
jamais : ici et ailleurs, beaucoup de nos frères 
et sœurs, enfants de la même humanité, sont 
pris en otage par l’arbitraire du plus fort, par 
celui qui tient en main les armes les plus 
puissantes, des armes qui continuent à 
circuler. 


À vous, chers habitants de l’Est, je veux vous 
dire : je suis proche de vous. Vos larmes sont 
mes larmes, votre souffrance est ma 
souffrance. À chaque famille en deuil ou 
déplacée en raison des villages brûlés et 
d’autres crimes de guerre, aux survivants des 
violences sexuelles, à chaque enfant et adulte 
blessé, je dis : je suis avec vous, je veux vous 
apporter la caresse de Dieu. Son regard 
tendre et compatissant se pose sur vous. 


Alors que les violents vous traitent comme des 
objets, le Père qui est aux cieux voit votre 
dignité et il dit à chacun de vous : « Tu as du 
prix à mes yeux, tu as de la valeur et je 
t’aime » (Is 43, 4). Frères et sœurs, l’Église est 
et sera toujours de votre côté. Dieu vous aime, 
il ne vous a pas oubliés. Puissent les hommes 
aussi se souvenir de vous !« Et nous voici 
enfin aux deux “oui” pour la paix. Avant tout, 
oui à la réconciliation. 


Chers amis, ce que vous allez faire est 
merveilleux. Vous voulez vous engager à vous 
pardonner mutuellement et à répudier les 
guerres et les conflits pour résoudre les 
distances et les différences. Et vous voulez le 
faire en priant ensemble, dans un instant, 
serrés autour de l’arbre de la Croix sous 
lequel, avec grand courage, vous voulez 
déposer les signes des violences que vous 
avez vues et subies : uniformes, machettes, 

marteaux, haches, couteaux... La croix aussi 
était un instrument de souffrance et de mort, le 
plus terrible au temps de Jésus, mais, traversé 
par son amour, il est devenu un instrument 
universel de réconciliation, un arbre de vie.


Je voudrais vous dire : soyez, vous aussi, des 
arbres de vie. Faites comme les arbres qui 
absorbent la pollution et qui restituent 
l’oxygène. Ou bien, comme le dit un proverbe : 
“Dans la vie, fais comme le palmier : il reçoit 
des pierres, il rend des dattes”. Telle est la 
prophétie chrétienne : répondre au mal par le 
bien, à la haine par l’amour, à la division par la 
réconciliation. 


La foi porte en elle une idée nouvelle de 
justice qui ne se contente pas de punir et 
renonce à venger, mais qui veut réconcilier, 
désamorcer de nouveaux conflits, éteindre la 
haine, pardonner. Et tout cela est plus fort que 
le mal. Savez-vous pourquoi ? Parce qu’elle 
transforme la réalité de l’intérieur plutôt qu’elle 
ne la détruit de l’extérieur. C’est ainsi 
seulement que l’on vainc le mal, tout comme 
Jésus l’a fait sur l’arbre de la croix, s’en 
chargeant et le transformant par son amour. 


La souffrance s’est ainsi transformée en 
espérance. Chers amis, seul le pardon ouvre 
les portes à demain, car il ouvre les portes à 
une justice nouvelle, sans oublier, défait le 
cercle vicieux de la vengeance. Se réconcilier, 
c’est engendrer demain : c’est croire en 
l’avenir plutôt que rester ancré dans le passé ; 
c’est miser sur la paix plutôt que se résigner à 
la guerre ; c’est s’évader de la prison de ses 
bonnes raisons pour s’ouvrir aux autres et 
goûter ensemble la liberté.


« Ensuite le dernier “oui”, décisif : oui à 
l’espérance. Si la réconciliation peut être 
représentée comme un arbre, comme un 
palmier qui donne du fruit, l’espérance est 
l’eau qui le rend florissant. Cette espérance a 
une source et cette source a un nom, que je 
veux proclamer ici avec vous : Jésus ! Jésus ! 
Avec Lui, le mal n’a plus le dernier mot sur la 
vie ; avec Lui, qui a fait d’un sépulcre - 
terminus de l’itinéraire humain - le début d’une 
histoire nouvelle, de nouvelles possibilités 
s’ouvrent toujours. Avec Lui, chaque tombe 
peut se transformer en un berceau, chaque 
calvaire en un jardin pascal. Avec Jésus 
l’espérance naît et renaît : pour celui qui a subi 
le mal et aussi pour celui qui l’a commis. 


Frères et sœurs de l’Est du pays, cette 
espérance est pour vous, vous y avez droit. 



Mais c’est aussi un droit à conquérir. 
Comment ?  En la semant chaque jour, avec 
patience. Je reviens à l’image du palmier. Un 
proverbe dit : « Quand tu manges la noix, tu 
vois le palmier, mais celui qui l’a planté est 
retourné à la terre depuis longtemps ». En 
d’autres termes, pour conquérir les fruits 
espérés, il faut travailler dans le même esprit 
que les planteurs de palmiers, en pensant aux 
générations futures et non aux résultats 
immédiats. Semer le bien fait du bien : cela 
libère de la logique étroite du gain personnel et 
offre à chaque journée son pourquoi. Cela met 
dans la vie le souffle de la gratuité et nous 
rend davantage semblables à Dieu, semeur 
patient qui répand l’espérance sans jamais se 
lasser »


————————————————————


ONT REJOINT LA MAISON DU PERE


———————————————————————

Le samedi 11 février 2023 de 9h à 16h30, le 
Service diocésain des Couples et des Familles, en 
partenariat avec l’Abbaye de Brialmont (Château 
de Brialmont – 4130 Esneux), organise sa journée 
annuelle pour fêter la Saint-Valentin en prenant 
soin de son couple. Au programme: témoignages, 
animations et temps de partage en couple.

Comment cultiver la joie, le désir et la tendresse? 
Cette journée à l’abbaye de Brialmont destinée aux 
couples ayant une vie commune offre un temps de 
ressourcement pour prendre soin de son couple et 
approfondir son intimité! La journée est rythmée par 
des témoignages, des animations et des temps pour 
échanger à deux. Il n’y a pas de discussion en 
groupe; il n’est pas demandé aux couples de partager 
leur vécu avec d’autres.


Thèmes abordés


Différents thèmes sont abordés lors de cette journée: 
sommes-nous capables de nous lier pour la vie? 
Quand le chemin se fait difficile, quels sont les enjeux 
pour réussir la traversée? Comment aimer l’autre 
sans le dévorer? Quel est le sens de la sexualité, ses 
joies, ses ambigüités? Les animations sont assurées 
par Suzanne et Philippe Renier, mariés depuis plus de 
30 ans et parents de 5 grands jeunes. Ils sont aussi 
animateurs de l’ASBL liégeoise «Clés pour aimer».


Cette invitation s’adresse à tous les couples, mariés 
ou non. Le beau cadre de l’abbaye de Brialmont offre 
la possibilité de marcher tout en discutant à deux. Un 
repas est servi à midi. N’hésitez pas à y participer! Le 
risque et l’audace d’aimer, c’est l’affaire de tous!


Lieu: Abbaye de Brialmont (Château de Brialmont, 
999 à 4130 Esneux-Tilff) – www.brialmont.be. 
P.A.F.: 20 € personne (dîner et pauses-café compris) 
Inscription: Anne Locht – Service Diocésain des 
Couples et des Familles – sdcfliege@gmail.com – tél. 
0474/34.44.13.


———————————————————————
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